
8ÈME DIMANCHE DU TEMPS ORDINAIRE - ANNÉE C 

Textes : Si 27, 4-7 ; 1 Co 15, 54-58 ; Lc 6, 39-45 

Saint Luc nous raconte aujourd’hui la parabole de la paille et de la poutre : « Qu’as-tu à 

regarder la paille dans l’œil de ton frère, alors que la poutre qui est dans ton œil à toi, tu ne la 

remarques pas ? Comment peux-tu dire à ton frère : "Frère, laisse-moi enlever la paille qui est 

dans ton œil", alors que toi-même ne vois pas la poutre qui est dans le tien ? Hypocrite ! Enlève 

d’abord la poutre de ton œil ; alors tu verras clair pour enlever la paille qui est dans l’œil de ton 

frère » (Lc 6, 41-42).  

L’évangile de ce dimanche nous enseigne ce qui suit : toute prétention mène à la ruine. Il faut 

donc humblement se laisser former par le Seigneur et se comporter vis-à-vis des hommes non 

en juges mais en frères, désireux d’être corrigés plutôt que de corriger les autres.  

Faut-il être saint ou parfait pour avoir le droit de corriger les autres ? Cette parabole n’est pas 

en contradiction avec ce que le Seigneur déclare en Lc 17, 3 : « Prenez garde à vous-mêmes ! 

Si ton frère a commis un péché, fais-lui de vifs reproches, et, s’il se repent, pardonne-lui ». 

D’après ce texte, le disciple du Seigneur ne peut pas demeurer neutre ou indifférent devant 

certains comportements ou certaines situations. Il doit, en revanche, se garder de grossir le 

mal chez les autres, et de le diminuer en nous. Il s’agit, en fait, d’une invitation à nous montrer 

plus exigeants envers nous-mêmes, et d’être capable de voir aussi le bien chez les autres. 

À travers la parabole de l’arbre et de ses fruits, le Seigneur aborde la question de la source de 

la fécondité spirituelle : « Un bon arbre ne donne pas de fruit pourri ; jamais non plus un arbre 

qui pourrit ne donne de bon fruit. Chaque arbre, en effet, se reconnaît à son fruit : on ne cueille 

pas des figues sur des épines ; on ne vendange pas non plus du raisin sur des ronces. L’homme 

bon tire le bien du trésor de son cœur qui est bon ; et l’homme mauvais tire le mal de son cœur 

qui est mauvais : car ce que dit la bouche, c’est ce qui déborde du cœur » (Lc 6, 43-45).  

Pour porter le bon fruit que Dieu attend de nous, il faut être un vrai disciple du Christ, c’est-à-

dire non pas nous proclamer ses disciples par un culte extérieur, mais conformer toute notre 

vie à ses paroles. Ce sont les actes qui montrent qu’une personne est croyante ou non. 

Aide-nous, Seigneur Dieu, à découvrir la poutre qui est dans notre œil. Alors, lucides envers 

nous-mêmes, nous pourrons guider nos frères sur le chemin qui mène jusqu’à toi. Accorde-

nous la force de mettre en pratique ta parole, et nous porterons du fruit pour la vie éternelle. 
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